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صملخال  

المياه  محطة تحلية ي يزودشاطئ تافسوت الذ من،  2023فبراير  14تم أخذ عينة من مياه البحر في 

عن طريق الاختبارات العيانية والميكروسكوبية البحرية. تم تحديد البكتيريا البحرية سالبة الجرام 

والكيميائية الحيوية. سمحت لنا النتائج التي تم الحصول عليها باختيار خمس مستعمرات ذات أشكال 

م ، روزوفاريوسفلافوباكتيريو س. تم تعيين سلالتين فقط إلى أجنامختلفة وحركية مختلفة   

 يعد استخدام تقنيات البيولوجيا الجزيئية أمرًا ضروريًا لتحديد البكتيريا البحرية.

   : البكتيريا البحرية ، سالبة الجرام ، التعريف ، فلافوباكتيريوم ، روزوفاريوسالمفتاحية الكلمات

Résumé 

Un prélèvement d’eau de mer a été effectué le 14 février 2023, à la plage de 

Tafsout d’où s'alimente la station de dessalement « Société Espagnol UTE 

DESALADORA ». L’identification des bactéries marines à Gram négatif a été 

réalisé par des méthodes macroscopique, microscopique et des tests biochimiques. 

Les résultats obtenus nous ont permis de sélectionner cinq colonies de morphologie 

différentes et de mobilité différente. 

Seules deux souches ont été assignées aux genres Flavobacterium et Roseovarius. 

Le recours aux techniques de biologie moléculaire est indispensable à l’identification 

des bactéries marines. 

Mots clés : Bactéries marines, Gram négatif, Identification, Flavobacterium, 

Roseovarius. 

Summary 

A seawater sample was taken on February 14, 2023, at Tafsout beach from which 

the desalination station "Spanish Company UTE DESALADORA" is supplied. The 

identification of Gram-negative marine bacteria has been achieved by macroscopic, 

microscopic and biochemical tests. The results obtained allowed us to select five 

colonies of different morphology and different mobility. 

Only two strains have been assigned to the genera Flavobacterium and Roseovarius. 

The use of molecular biology techniques is essential for the identification of marine 

bacteria. 

Keywords: Marine bacteria, Gram negative, Identification, Flavobacterium, 

Roseovarius.
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L’eau est une ressource essentielle à la vie sur terre (Cherif, 2018). Chaque 

développement d’une région dans tous les domaines dépend essentiellement du 

développement du secteur hydraulique. Elle est présente sous différentes formes, y 

compris l’eau douce et l’eau de mer. 

L’eau de mer couvre plus de 70% de la surface de la terre et abrite une vaste gamme 

de formes de vie. Parmi elles, on trouve les bactéries marines qui jouent un rôle 

crucial dans les écosystèmes marins (Fenical, 1993). 

Les bactéries marines présentent une grande variété de fonction et de formes 

d’adaptation, ce qui leur permet de prospérer dans des conditions 

environnementales extrêmes (Magot, 1998). 

Les pays en situation de stress hydrique sont de plus en plus nombreux et les 

besoins d’eau ne cessent de grandir (Salomon, 2012). Ce stress a amené les 

pouvoir publics à recourir à de nouvelles techniques de production d'eau potable 

pour satisfaire la consommation d’eau (Goosen et coll., 2001). 

Parmi ces techniques, le dessalement de l’eau de mer qui présente des défis, dont le 

colmatage biologique des membranes de filtration par des bactéries marines 

(Monnot, 2015). 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

Synthèse 

Bibliographique 
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L’eau est une ressource naturelle vitale pour la survie de l’humanité et de toutes les 

espèces vivantes. Elle recouvre près de 70% de la surface de la terre et constitue le 

liquide le plus abondant sur la planète (Cherif, 2018). 

L’eau douce ne représente que 0,7% d’eau potable qui est disponible pour 

l’utilisation humaine avec une distribution inégalée (CIE, 2011).Elle est contenue dans 

les lacs, les rivières, les glaciers, les nappes phréatiques, etc. (Maafa, 2015). 

L’eau salée présente 97,3% de l’eau à la surface de la terre (Tansakul, 2009). Il 

existe deux différents types d’eau salée : 

 Les eaux saumâtres qui sont des eaux salées non potables, de salinité 

inférieure à celle de l’eau de mer (contient entre 1 et 10 g de sels par litre) (Viviane, 

2014). Ce sont parfois des eaux de surface, mais le plus souvent des eaux 

souterraines (Dahmani, 2017). 

 L’eau de mer a une teneur en sels d’approximativement 35g/l, ce qui limite 

énormément l’utilisation de cette immense quantité d’eau comme source d’eau 

potable. Plus de 99.99% des espèces dissoutes dans l’eau de mer sont des sels 

(Maurel, 2006).L’eau de mer contient certains éléments nutritifs. Ces éléments sont 

principalement le phosphore, l’azote inorganique (64%), le silicium et de l’oxygène 

(34%) (Monnot, 2015). 

L’eau de mer est massivement complexe et consiste en un assemblage diversifié de 

forme de vie (Fenical, 1993).Elle contient de la matière organique particulaire dont 

les constituants possèdent des tailles variées : les phytoplanctons, les levures, les 

petits organismes hétérotrophes comme les micro-zooplanctons et des bactéries (Zizi, 

2013). 

Les microorganismes rencontrés dans l’eau sont très variés, leur nature dépend du 

type d’eau. Les bactéries hétérotrophes constituent la majeure partie de la matière 

organique particulière de dimension comprise entre 0,2 et 2 μm, leur concentration 

est d’environ 1 X 106 cellules par ml (Maafa, 2015).En raison du milieu marin pauvre 

en nutriments, la plupart de ces bactéries sont dans un état de latence (Maurel, 

2006).La présence de ces bactéries étant reliée à la quantité de particules présentes 

dans l’eau (Simon et coll., 2002). 

D’après Ruppe et ses collaborateurs (2015), les principaux microorganismes marins 

sont : les bactéries à Gram positif, mais la très grande majorité sont les bactéries 

marines à Gram négatif (Brian-jaisson, 2014).Ils ont une membrane
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externe qui contient des exo-enzymes utilisées pour dégrader la matière organique 

du milieu externe. La plupart sont sous forme bâtonnets et sont mobiles. Il existe 

deux types de mobilité : La mobilité flagellaire qui permet de s’approcher de la 

surface (Harshey, 2003), et la mobilité de Pili de type IV qui est impliquée dans la 

formation des micro-colonies et la colonisation de surface (Mattick, 2002). 

Pseudomonas, Vibrio, Flavobacterium, Achromobacter, Acinetobacter, sont les genres 

les plus rencontrées dans le milieu marin (Brisou, 1995).En effet, les communautés 

benthiques sont dominées par les Gammaproteobacteria, les Deltaproteobacteria, les 

Planctomycetes, les Actinobacteria et les Acidobacteria qui sont souvent des taxons 

possédant des métabolismes particuliers(Bœuf, 2013).Les communautés benthiques 

en milieu côtier sont plus hétérogènes en composition qu’en milieu profond, mais ne 

montrent pourtant pas de différences globales très marquées (Zinger et coll. 

2011).En revanche, les communautés pélagiques sont dominées par les 

Alphaproteobacteria, les Cyanobacteria et les Bacteroidetes(en particulier les 

Flavobacteria). 

Les communautés pélagiques et benthiques ne partagent que peu de taxons. Les 

proportions de Flavobacteria et de Rhodobacterales (Alphaproteobacteria) 

augmentent dans les milieux côtiers plus riches en nutriments et en particules 

(Kirchman, 2002 ; Buchan et coll., 2005). 

Dans les milieux marins pauvres en nutriments les Cyanobacteria sont le groupe 

dominant. Les Betaproteobacteria, représentent la classe abondantes dans les eaux 

douce mais semblent restreintes dans les milieux côtiers (Zwart et coll., 2002 ; 

Riemann et coll., 2008). 

Selon Debabza(2005), la flore bactérienne de l’eau de mer est de trois types : 

1. Typiquement aquatique : Vibrio, Pseudomonas, Achromobacter, 

Chromobacterium, Spirillum, Corynebacterium, Flavobacterium. 

2. Tellurique : sont des bactéries sporulées Bacillus, clostridium ou genre 

Streptomyces. 

3. De contamination humaine ou animale : change en fonction du temps. Elle n’est 

pas stable, et elle finit par disparaitre s’il n’y a pas un apport continu de nutriments. 
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La flore bactérienne autochtone, est une flore permanente qui s’adapte à son 

environnement. La température est le paramètre le plus important de cette 

adaptation (Figure 1) ; (Magot, 1998). 

 Psychrophiles : sont des bactéries qui se développent à basse 

température (Photobacterium, Colwellia, Moritella, Shewanella et Psychromona),quel 

que soit le genre auquel elles appartiennent. Leurs membranes présentent un taux 

important d’acides gras insaturés afin que celles-ci gardent une certaine fluidité à 

basse température et à haute pression (Collin et coll., 2006).Les enzymes 

provenant d’organismes psychrophiles ont un site actif particulièrement flexible pour 

permettre les mouvements nécessaires au processus catalytique (Feller et Gerday, 

2003). 

 Mésophiles : sont des bactéries qui se développent à des températures 

ordinaires comprises entre 20 et 40°C (bactéries méso-thermes) et dans des 

conditions moyennes d'humidité tel les Roseovarius (Agogué, 2004). 

 Thermophiles : sont des bactéries qui se développent à des températures 

entre 40 et 60°C tel Thermusaquaticus. 

 Hyper-thermophiles: sont des bactéries qui ont un optimum de croissance à 

des températures supérieures à 80°C. Ces bactéries ne sont pas seulement 

capables de survivre à des températures avoisinant la température d’ébullition de 

l’eau, mais ils ont besoin de hautes températures pour se développer (Lassalle, 

2014). 

 

 
Figue 1.Croissance microbienne en fonction de la température (Lassalle, 2014). 
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Pour la salinité, il existe des bactéries marines halophiles qui sont définies 
comme 

des microorganismes qui se développent de manière optimale dans des milieux 

contenant 0,5 à 2,5 M (3 à 15%) de NaCl (Echigo et coll., 2005).En revanche, les 

bactéries halotolérantes qui sont définies comme des microorganismes qui peuvent 

se développer sur une grande variété de concentration de sels, mais avec un taux de 

croissance optimal en l’absence de sel. Par définition, un organisme halotolérant 

nécessite au minimum 9 % en NaCl pour sa croissance (Joo et Kim, 2005 ; Bowers 

et coll., 2009). 

Il existe aussi des bactéries marines qui résistent à des pressions de plus de 300 

bars (Neidhardt et coll., 1990).Ces bactéries sont dites piézophiles. Ce sont des 

bactéries qui se développent de façon optimale à hautes pressions (Balny et coll., 

2002).La majorité des piézophiles font partie des psychrophiles. Certains piézophiles 

sont incapables de se développer à pression ambiante et sont qualifiés de 

piézophiles stricts (Lassalle, 2014). 

Les bactéries marines ayant aussi des capacités biodégradatives des hydrocarbures. 

La majorité de ces bactéries décrite actuellement appartiennent aux Proteobactéries. 

Ils appartiennent pour la plupart aux Gammaprotéobactéries (Marinobacter, 

Alkalinovorax, Oleispira, Oleiphilus, Antarctica, Thalassolituus,Neptunomonas, 

Cycloclasticus) (Meersman et coll., 2013). 

De plus, il a été montré de nombreuses fois que les communautés bactériennes 

marines présentent une proportion plus importante de bactéries pigmentées. Il est 

probable que les pigments aient un effet protecteur contre les radiations solaires 

(Agogué, 2004). Par exemple, les bactéries de genre Flavobacterium sont colorées 

en jaune pâle, vif ou orangé. Ces couleurs sont dues à la présence de pigments de 

type caroténoïdes ou flexirubines selon les espèces (Barbier, 2013). 
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Les pays en situation de stress hydrique sont de plus en plus nombreux et les 

besoins d’eau ne cessent de grandir (Salomon, 2012).Ce stress a amené les pouvoir 

publics à recourir à de nouvelles techniques de production d'eau potable. Une des 

techniques prometteuse pour certains pays est le dessalement de l'eau de mer ou 

des eaux saumâtres (Goosen et coll., 2001). Le dessalement d’eau de mer 

(également appelé dessalage) est un processus de déminéralisation qui permet de 

retirer le sel de l'eau salée ou saumâtre (Ben Belkacem et Belaid, 2013). 

Le dessalement est en très forte croissance dans le monde, avec une capacité 

installée qui augmente en moyenne de 10% par an (Boyé, 2009). Les usines de 

traitement concernent à 90% l’eau de mer et à 10% les eaux saumâtres (nappes 

souterraines salines). Près de 60 millions de m3 d’eau douce sont produits chaque 

jour par 17 000 installations réparties dans 120 pays, à partir des mers (Salomon, 

2012). 

L’Algérie est confrontée à la problématique de l’eau en raison de la rareté des pluies, 

ainsi que leur fréquence disparate et irrégulière. La présence de littoral maritime de 

1622 km offre à l’Algérie une autre possibilité qui consiste à dessaler l’eau de mer 

(Kehal, 2001).En 2001, l’algérienne des eaux a lancé la réalisation d’une série de 

21 unités de dessalement de l’eau de mer chacune totalisant la production de 

57500m3/j (Akretche, 2004). 

Parmi les stations de dessalement de l’eau de mer en Algérie 

 Wilaya d’Alger : 12 stations pour un volume journalier de 30.000m3. 

 Wilaya de Boumérdes : 01 station pour un volume journalier de 5000m3. 

 Wilaya de Skikda : 04 stations pour un volume journalier de 10.000m3. 

 Wilaya de Tlemcen : 02 stations pour un volume journalier de 5000m3. 

 Wilaya de Tizi-Ouzou : 01 station pour un volume de 2500m3. 

(Ben Belkacem et Belaid, 2013). 
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Les procédés de dessalement se répartissent en deux grandes catégories (Figure 

2) : d’une part les procédés à distillation (thermique) et d’autre part les procédés à 

membranes (filtration) (Sadi, 2000). 

 
 

Figure 2. Principaux procédés de dessalement (Méricq, 2009) 

 
Un des problèmes rencontrés dans les différents processus de dessalement est que 

les éléments impliqués dans la filtration sont très sensibles au phénomène de 

colmatage, qui est un ensemble de mécanismes et de phénomènes physiques, 

chimiques, ou biologiques entre les constituants des agents colmatant et les surfaces 

membranaires qui limitent le flux de permeation (Crini et Batod, 2007) 

Le biocolmatage est un type de colmatage biologique effectué par des 

microorganismes marins dans les membranes d’osmose inverse dans une station de 

dessalement d’eau de mer (Monnot, 2015).La gravité de ce type de colmatage est 

fortement liée aux caractéristiques de l’eau de l’alimentation (Hammadouche, 2003). 

C’est dans ce contexte que nous nous sommes proposé d’identifier les bactéries 

marines à Gram négatif au niveau de la plage de Tafsout et qui pourraient être à 

l’origine du biocolmatage des membranes de filtration de la station de dessalement 

d’eau de mer « Société Espagnol UTE DESALADORA ». 
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Ce travail est réalisé au laboratoire "Antibiotiques Antifongiques: physico-chimie, 

synthèse et activité biologique" de l'Université Aboubekr Belkaid Tlemcen. 

1. Prélèvement 

Le prélèvement d’eau de mer est effectué le 14 février 2023, au niveau de la plage 

de Tafsout à une profondeur de 30 à 40cm, l’état de la mer est calme. Cette plage 

est située à mi-chemin entre Ghazaout et Beni-saf dans la daïera de Honaine, une 

zone urbaine à 60 km au Nord de Tlemcen. Elle est localisée à la latitude 35,1861 N 

et à la longitude -1,6478E, à environ 1km de la station de dessalement d’eau de mer. 

2. Isolement 

200 µl d’eau de mer sont étalés directement ou après une dilution au 1/10 sur milieu 

R2A salé additionné de Nh4Cl en boîtes de Pétri. La composition du milieu de 

culture est présentée en annexe (1).L’incubation se fait à l’obscurité, à 22°C pendant 

10 jours (Doghri et coll., 2020).Chaque colonie est repiquée puis purifiée 3 fois 

avant d'être caractérisée. 

3. Identification 

L’identification est basée sur la détermination des caractères morphologiques et 

biochimiques : 

- Etude macroscopique. 

- Etude microscopique. 

- Etude biochimique. 

 
 3.1 Identification macroscopique 

Cette technique consiste à observer à l'œil nu des colonies des souches 

bactériennes isolées pour déterminer les caractères morphologiques : 

- Forme. 

- Taille. 

- Bord. 

- Aspect surface. 

- Consistance. 

 
 3.2 Identification microscopique 

3.2.1 Etat frais 

A partir d’une culture de 72H, une colonie est déposée sur une lame contenant une 

goutte d’eau distillé, puis recouverte d’une lamelle et observée directement au 

microscope optique avec un grossissement de 400. 
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3.2.2 Coloration de Gram 

Une goutte de culture bactérienne de 72H est séchée puis fixée sur une lame de 

verre. Les bactéries ont été ensuite colorées au cristal violet et contre colorées par la 

fushine. L’observation se fait au microscope optique avec un grossissement de 400. 

 3.3  Identification biochimique 

 
3.3.1  Fermentation des sucres 

La gélose TSI permet la mise en évidence rapide de la fermentation des sucres avec 

ou sans production de gaz et de la production du sulfure d’hydrogène. Les 

fermentations sucrées se traduisent par une acidification qui fait virer au jaune 

l’indicateur pH (rouge de phénol).La pente du milieu TSI est ensemencée par strie 

serrée et le culot par piqure centrale, puis incubée à 22C° pendant 24h. 

 

 3.3.2 Mannitol mobilité 

Le milieu Mannitol-mobilité permet de rechercher simultanément la mobilité et 

l’utilisation du mannitol. L’ensemencement se fait par piqûre centrale du culot et 

l’incubation à 22°C pendant 24h. 

 

4. Etude de la mobilité 

Cette étude permet de distinguer les différents modes de mobilité, « Swimming, 

Swarming, Twitching », des bactéries en milieu liquide, semi-solide ou solide. Elle 

consiste à réaliser des cultures bactériennes sur milieux à base de Nh4Cl liquides 

(annexe 2), à 22°C sous agitation (120 rpm). 5µL de cultures sont déposées sur les 

mêmes milieux rendus semi-solide ou solide par l’ajout de (0.3%, 0.53%, 1.5%) 

d’agar respectivement. 
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Résultats 

Les résultats d’identification macroscopique, microscopique ainsi que les caractères 

biochimiques permettent de sélectionner cinq souches différentes B1, B2, B3, T et 

OR (Tableau 1). 

Tableau 1. Caractéristiques des souches de bactéries marines isolées 
 
 

 Souche 

B1 

Souche 

B2 

Souche 

B3 

Souche 

T 

Souche 

OR 

Couleur Blanche 

Centre gris 

Blanche Blanche Transparente Orange claire 

Forme 

macroscopique 

Ronde Ronde Ronde Ronde Ronde 

Forme 

microscopique 

Bacille Bacille Bacille Bacille Bacille 

Aspect surface Bombée Bombée Bombée Bombée adhérentes à 

la gélose 

Bord Régulier Régulier Régulier Irrégulier Irrégulier 

Taille Moyenne Petite Grande Grande Grande 

Consistance Crémeuse Visqueuse Crémeuse Crémeuse Crémeuse 

D-Mannitol Négative Positive Négative Négative Négative 

TSI Négative Positive Positive Négative Négative 

Etat frais Mobile Mobile Mobile Immobile Mobile 

Type de 

Mobilités 
 

Swarming Twitching Swarming Immobile Swarming 
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La souche B1 se présente sous forme de colonie blanche avec un centre gris, ronde, 

bombée, crémeuse, avec une taille moyenne et des bords réguliers après 10 jours 

d’incubation sur un milieu R2As additionnée de Nh4Cl à 22C°. La souche B1 est une 

bactérie à Gram négatif (Figure 1-a), Mannitol-mobilité-, TSI-, et se présente sous 

forme de bacilles mobiles, avec un type de mobilité « Swarming » (Figure 1-b). 

 
 

 

Photo 1.Souche B1. 

a) Observation microscopique après coloration de Gram (G X400). 

b) Observation macroscopique du test de mobilité. 

a  

b  
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La souche B2 se présente sous forme de colonie blanche, ronde, bombée, 

visqueuse, avec une petite taille et des bords réguliers après 10 jours d’incubation 

sur un milieu R2As additionnée de Nh4Cl à 22C°. La souche B2 est une bactérie à 

Gram négatif (Figure 2-a), Mannitol-mobilité+, TSI+, et se présente sous forme de 

bacilles mobiles, avec un type de mobilité « Twitching » (Figure 2-b). 

 
 

 

Photo 2. Souche B2. 

a) Observation microscopique après coloration de Gram (G X400). 

b) Observation macroscopique du test de mobilité. 

a  

b  
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La souche T se présente sous forme de colonie transparente, ronde, bombée, 

crémeuse, avec une grande taille et des bords irréguliers après 10 jours d’incubation 

sur un milieu R2As additionnée de Nh4Cl à 22C°. La souche T est une bactérie à 

Gram négatif (Figure 3-a), Mannitol-mobilité-, TSI-, et se présente sous forme de 

bacilles immobiles (Figure 3-b). 

 
 

 

 

Photo 3. Souche T. 

a) Observation microscopique après coloration de Gram (G X400) 

b) Observation macroscopique du test de mobilité. 

b  

a  
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La souche B3 se présente sous forme de colonie blanche, ronde, bombée, 

crémeuse, avec une grande taille et des bords réguliers après 10 jours d’incubation 

sur un milieu R2As additionnée de Nh4Cl à 22C°. La souche B3 est une bactérie à 

Gram négatif (Figure 4-a), Mannitol-mobilité-, TSI+, et se présente sous forme de 

bacilles mobiles, avec un type de mobilité « Swarming » (Figure 4-b). 

 
 

 

 

Photo 4. Souche B3. 

a) Observation microscopique après coloration de Gram (G X400) 

b) Observation macroscopique du test de mobilité. 

b  

a  
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La souche OR se présente sous forme de colonie orange claire, ronde, adhérentes 

à la gélose (collantes), crémeuse, avec une grande taille et des bords irréguliers, 

après 10 jours d’incubation sur un milieu R2As additionnée de Nh4Cl à 22C°. La 

souche OR est une bactérie à Gram négatif (Figure 5-a), Mannitol- mobilité-, TSI-, et 

se présente sous forme de bacilles mobiles, avec un type de mobilité « Swarming » 

(Figure 5-b). 

 
 

Photo 5. Souche OR. 

a) Observation microscopique après coloration de Gram (G X400) 

b) Observation macroscopique du test de mobilité. 

a  

b  
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Discussion 

Pour les souches B1, B2 et T, les caractères morphologiques, les tests biochimiques 

réalisés ainsi que l’observation microscopique semblent être insuffisant pour orienter 

l’identification bactérienne. L’identification de ces bactéries nécessite le recours aux 

techniques moléculaires en tant qu'outils de l'écologie microbienne aquatique. En 

effet, ces techniques ont apporté de nouvelles connaissances sur la structure et la 

dynamique de la communauté des bactéries marines. La plupart des études ont 

utilisé des approches de gènes d'ARNr 16S et ont révélé une structure de 

communauté bactérienne complexe avec de nouvelles lignées de gènes dans la mer 

(Moeseneder et coll., 2005). 

 

En ce qui concerne la souche B3, les résultats d’identification nous permettent 

d’orienter l’identification vers le genre Roseovarius sp. Ce genre est un membre de la 

famille Rhodobacteraceae, la classe des Alphaproteobacteria (Labrenz et coll., 

1999). Les Roseovarius sont l’un des principaux groupes bactériens. Ils sont 

halotolérants et se développent dans divers habitats marins (Buchan et coll., 2019). 

Ils sont caractérisées par un potentiel élevé de dégradation des polluants organiques 

écotoxiques répandus dans le milieu marin ce qui offrirait une perspective de 

développement dans la bioremédiation de la contamination aromatique marine 

(Zhang et coll., 2022). 

 

En ce qui concerne la souche OR, les résultats d’identification nous permettent 

d’orienter l’identification vers le genre Flavobacterium sp. Ce genre appartient à la 

famille Flavobacteriaceae, la classe des Falvobacteria. Les membres du genre 

Flavobacterium sont largement distribués dans les environnements marins froids 

(Vela et coll., 2007), ce qui laisse penser que ces bactéries produisent des enzymes 

qui leur permettent de s’adapter aux basses températures. Ces enzymes pourraient 

présenter un intérêt biotechnologique (Kazuoka et coll., 2007). 

 

Les colonies de Flavobacterium sont colorées en orange. Cette couleur est due à la 

présence de pigments de type caroténoïdes ou flexirubines selon les espèces. En 

effet, au sein du genre Flavobacterium, on retrouve des organismes produisant des 

caroténoïdes ou des flexirubines ainsi que des espèces produisant les deux types de 

pigments (Bernadet et coll., 1996).Toutes les souches sont dépourvues de flagelle, 

cependant une mobilité par glissement est observée pour les souches de la plupart 
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des espèces (McBride, 2004).Les espèces du genre Flavobacterium présentent une 

croissance en conditions aérobies et la plupart peuvent être considérés comme 

mésophiles. Toutefois, plusieurs espèces sont psychrophiles (Barbier et coll., 

2013).Bien que l’halophilie ne soit pas une caractéristique des espèces du genre, 

certaines espèces isolées de milieux marins peuvent être considérées comme des 

halotolérantes (Trappen, 2004). 
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Il ressort de cette étude que : 

 Cinq souches sont sélectionnées sur la base des caractères morphologiques 

 L’étude de la mobilité permet de montrer que trois souches (B1, B3, OR) se 

déplacent par Swarming, une souche (B2) par Twitching et une souche (T) est 

immobile. 

 Les résultats d’identification permettent d’assigner deux souches (B3 et OR) 

aux genres Roseovarius et Flavobacterium respectivement 

 Les résultats d’identification des souches (B1, B2, T) sont insuffisants pour 

orienter l’identification bactérienne.  

 Le recours aux techniques de biologie moléculaire est indispensable à 

l’identification des bactéries marines 

Malgré l’importance des bactéries marines, elles restent en grande partie 

méconnues et sous-étudiées. De nombreuses espèces bactériennes 

marines n’ont pas encore été identifiées et caractérisées, ce qui laisse un 

vaste domaine de recherche à explorer. 
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Annexe 1. Composition de milieu R2A salé additionné de Nh4Cl. 
 
 

 
R2A 

 
Nh4Cl 

 

Eau de mer 
artificielle 

 
Eau distillé 

 
18,2g 

 
0,534g 

 
750ml 

 
250ml 
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